
Histoire du Duché du Valois
A propos des 230 ans

de l'ouvrage de l'abbé Carlier

Jean-Philippe AMBOISE

"Ce livre bien écrit et enrichi
de notes précieuses, et qui a de-
mandé de longues années de pa-
tientes recherches, a été im-
primé à Compiègne par Ber-
trand"

Vicomte des Fossez (1764 -
1851), Mémoires inédits.

C'est en effet à Compiègne, chez
Louis Bertrand, libraire-édi-
teur, que paraît en 1764 la cé-
lèbre et irremplaçable édition

en trois tomes de Il "Histoire du
Duché de Valois, contenant ce
qui est arrivé dans ce pays de-
puis le temps des Gaulois jus-
qu'en 1763."

Le savant abbé, originaire de
Verberie, a su associer sa pas-
sion pour le Pagus Vadenis à la
précision d'une érudition bien
construite et de lecture agréa-
ble.

Les plans, cartes et illustra-
tions y sont clairement présen-
tés ; l'index général, très com-
plet, termine le tome III et faci-
lite l'accès au texte recherché.

Carlier a réalisé ainsi un ou-
vrage considéré, surtout dans la
seconde moitié du XIXO siècle,

comme "la Bible de l'Histoire
du Valois" ; devenu de nos jours

un joyau de bibliothèque, il

avait été dédié au Duc d'Orléans
(1725 - 1785), père de Phi-
lippe-Egalité et grand-père de
Louis-Philippe, qui était aussi

le beau-père de la fille du Duc
de Penthièvre, Marie-Adélaïde
et avait fait restaurer le château
de Villers-Cotterêts en 1752.

L'ouvrage de Carlier constitue
l'archétype des histoires de ce
pays légendaire, dont on connaît
la contribution décisive à la

naissance de la France.

Ainsi naît, dans la petite cité
carolingienne, Claude Carlier, le

7 septembre 1725, au confluent
de l'Automne et de l'Oise. Fils de
Constance Baillet, épouse de
Paul Carlier, musicien et maî-
tre de danse à Verberie, ami de
l'abbé Morelle qui en avait un
portrait dans la chambre du
presbytère et baptisa probable-
ment l'enfant.

De bonne et solide éducation, il

envisagea une carrière ecclé-
siastique, fut tonsuré et reçut
les ordrès mineurs, mais ne fut

pas ordonné prêtre ; la dénomi-
nation d'abbé soulignait à l'épo-

que cette distinction.
L'abbé Carlier entra au servi-

ce de la Maison d'Orléans,
d'abord comme attaché à la

chancellerie du Duché, puis

comme bailly du Valois et de la
châtellanie de Verberie.

Prieur d'Andrésy jusqu'à sa
mort, en sa ville natale, le 27
avril 1787, il termina sa vie
aveugle et fut inhumé dans
l'église Saint-Pierre.

Chercheur, historien, écrivain,
économiste, archéologue, peut-
être pédagogue au lycée Mazarin
de Soissons (d'après Melleville
qui le fait naître en cette ci-
té...), Carlier laisse une oeuvre
importante et variée, scientifi-

que et littéraire. Correspondant
régulier du Journal des Savants,
du Journal de Physique, parfois
du Journal de Verdun, il rem-
porta neuf prix académiques,
dont quatre auprès des Inscrip-
tions et Belles-Lettres.

Nous ne pouvons citer tous ses
travaux, dont certains ont dis-

paru dans le grenier du fils de

son secrétaire Duclos :

- Dissertation sur l'état du

commerce en France, sous les
rois de la première et de la se-
conde race, Amiens, 1753, in -
12.

- Observations pour servir de
conclusions à l'Histoire du Dio-
cèse de Paris (Abbé Lebeuf),
1758.

Considérations sur les

moyens de rétablir en France de
bonnes espèces de bêtes à corne.
Paris, Guillyn, 1763.

- Instruction sur la manière
d'élever et de perfectionner la
bonne espèce de bêtes à laine en
Flandre, Paris, Guillyn, 1763.

- Traité des bêtes à laine ou
méthode d'élever et gouverner
les troupeaux aux champs et à
la bergerie, Compiègne, 1770.



- Histoire du Duché du Valois
contenant ce qui est arrivé dans
ce pays depuis le temps des
Gaulois jusqu'en 1763, Compiè-
gne, Bertrand, 1763, 3 volumes

,
in

- 4, avec cartes et figures.

Signalons aussi que Carlier fut
l'éditeur du Journal du Voyage de
l'abbé de La Caille (au cap de Bon-
ne-Espérance) et des Remarques
sur l'instruction de M. Daubenton.

Précédée de trois "ancêtres" -
auxquels revient une notice :

- BERGERON Nicolas, Le Valoys
royal, 1583, 1907

- MULDRAC A, Le Valois Royal...,
1662.

- TEMPLEUX Damien, Description
du Valois, 1663,
l'oeuvre de l'abbé Carlier eut en son
temps une diffusion restreinte ; elle
rejoint à présent le patrimoine de
nos vivantes mémoires picardes.

Le premier préfet de l'Oise évo-
qua ainsi Verberie en 1803 : "M.
Carlier, habitant de Verberie où il
est mort en 1787, a fait un traité
qui ne laisse rien à désirer sur la
manière de recueillir la faine, d'en
exprimer l'huile, et de la conserver"
(CAMBRY, Description du départe-
ment de l'Oise, Rééd. 1982, p. 132)

Signature de Claude CARLIER, acte de décès de son père
(17 octobre 1773) (A.D. Oise)

Petite bibliographie moderne :

- POILLEUX Antony, Le Duché du
Valois pendant les quinzième et
seizième siècles, Soissons, Lamy,
1842.

BATAILLE, Me A., Antiquités du
Valois, Senlis, 1698, 1895.
DUJARDIN Victor, Histoire du Va-
lois, 1887, 1991.
Guide Bleu de Picardie, 1993.



BIBLIOGRAPHIE

OUVRAGES REÇUS

NOS AMIS PU-
BLIENT

* François CAL-
LAIS, Philippe BON-
NET-LABORDERIE:
COMPIEGNE et son

patrimoine, la ville et
sa forêt, GEMOB,
Beauvais, 1993, 132 p.,
190 F.

Nos deux collègues ont
conjugué leurs compé-
tences pour nous offrir
un très bel ouvrage,
qui manquait à notre
ville : la présentation
de son patrimoine ar-
chitectural et de ses ri-
chesses artistiques,
bien insérées dans leur
environnement géogra-
phique et historique.
Excellent connaisseur
de Compiègne et de
son histoire, l'anima-
teur infatigable de no-
tre consoeur la Société
Historique était assu-
rément l'homme de la
situation. Il a bénéficié
du concours de photo-
graphes de talent - en
particulier Georges
Loëffel, qui a long-
temps dirigé le labora-
toire des archives de
l'Oise, mais le livre ex-
ploite aussi le riche
fonds de la maison Hu-
tin, le tout étant com-
plété par les clichés de
Philippe Bonnet-La-

borderie, qui a réalisé
une fois de plus une
belle mise en pages.

Mais l'intérêt du li-

vre ne se limite pas à
sa belle présentation ni
à une remarquable
illustration noir et
blanc et couleur. Com-
me le Président du
GEMOB l'annonce
trop modestement : "il
s'agit simplement d'un
parcours précis et ac-
tualisé à travers les
multiples témoignages
de l'urbanisme et de
l'histoire des sites, mo-
numents, rues, hôtels
ou maisons d'une ville
d'art particulièrement
attachante ".

Cette visite est me-
née allégrement, grâce
à un texte dense et
clair qui, après une
brève introduction gé-
ographique et histori-
que, nous permet de
découvrir les compo-
santes d'un ensemble
urbain riche et varié.
Des remparts et sou-
terrains, nous passons
aux morceaux de
choix, le Palais et ses
musées, ses abords

-
les fameuses "avenues"
où furent bâtis au XIX
siècle de beaux hôtels
particuliers, pastiches
de toutes les époques,
du style troubadour à
la pseudo-Renaissance
(p. 40-42). Autour des

restes de l'abbaye
Saint-Corneille et de la
superbe façade de la
Maison Commune, dé-
jà si septentrionale, se
pressent les maisons et
monuments rescapés
des bombardements de
14 et 40 : vieille cassi-
ne et grenier à sel,
dans la seule vraie rue
piétonne ; édifices reli-
gieux composites, dont
on découvre maintes
curiosités ; saviez-vous,
par exemple, que la
balustrade séparant la
nef du choeur de Saint-

Jacques provenait de
la chambre de Louis
XVI au château de
Compiègne ? Ou que
le sculpteur Georges
Muguet avait repré-
senté l'ancien maire
Jean Legendre sur la
façade de Saint-Paul,
construite en 1960
dans les nouveaux
quartiers ?

C'est là une des nom-
breuses trouvailles que
l'on peut faire dans
cette véritable somme,
qui n'oublie même pas
la forêt et ses sites.



On peut évidemment
toujours exprimer quel-
ques regrets ou réserves.
De rares erreurs ou co-
quilles (p. 5, la légende
de la photo est inversée;
p. 60 "Sudarium" au lieu
de "Suadarium"..) Parmi
les illustres Compiègnois
(p. 14), regrettons l'ab-
sence de Mercier de
Compiègne, secrétaire de
l'Encyclopédiste Jau-
court - qui lui, est bien
mentionné

-, un des pré-
curseurs français du "ro-
man noir" ; le rappel du
souvenir des seize bien-
heureuses Carmélites
était légitime, mais pour-
quoi ne pas citer l'impri-
meur Bertrand, le "Mira-
beau de Compiègne" ou
le Conventionnel compiè-
gnois Mathieu, un des ré-
dacteurs de la Constitu-
tion de 1793 ? Le docteur
Alexis Carrel, qui n'était
pas originaire de la ville,

a l'honneur d'une photo
évoquant son ambulance
du Rond Royal pendant
la Grande Guerre, soit.
Mais était-il bien néces-
saire de citer une fois de
plus "l'homme cet in-
connu", un livre eugénis-
te controversé, qui prô-
nait l'euthanasie de han-
dicapés et malades men-
taux dans des chambres
à gaz... L'ouvrage consa-
cre une page méritée au
camp de Royallieu et à
son sinistre rôle au cours
de la dernière guerre,
avec cette mention : "Ce
sera là que les Allemands
vont détenir, entre 1941
et 1944 cinquante trois
mille personnes arrêtées
pour des motifs très di-
vers " ; ne pouvait-on
préciser que l'immense
majorité furent des Juifs,
déportés pour des rai-
sons purement "racia-
les", avec la complicité
active des autorités et de
la police françaises de
Vichy ? En ces années
noires, Compiègne fut
aussi le lieu d'inaugura-
tion par Laval de la du-
perie de la "relève",

Ces points, qui ne sont
pas tous de détail, reflè-
tent sans doute la sensi-
bilité historique des ré-
dacteurs, qui en assu-
ment la responsabilité.

A ces réserves près,
nous tenons à saluer les
qualités de fond et de for-
me d'un livre qui inaugu-
re bien la collection an-
noncée. Accompagné de
cartes et plans, de rensei-
gnements utiles

-
liste des

anciens établissements
religieux et des monu-
ments historiques

-,
muni

d'une orientation biblio-
graphique et d'index,
d'une belle facture et
d'une lecture aisée, il
s'agit d'un véritable ou-
vrage de référence, sur
un sujet qui le méritait
assurément.

Jacques BERNET

* Michel STERLIN, ô
homme, où sont tes
racines ? "Buchuer-
re", communauté ru-
rale, Mémoire de villa-
ge, 1994, C.A.M.S.,
60640 Maucourt, 198
p., 100 F.

Notre sociétaire et ami
originaire du Noyon-
nais profond, nous res-
titue avec bonheur la
mémoire de Buchoire,
hameau de la commu-
ne de Guiscard, aux
confins de l'Oise et de
la Somme. Cette com-
munauté rurale bien
picarde a connu tous
les bouleversements de
la modernisation agri-
cole du XX siècle,
dont l'auteur nous re-
trace les épisodes avec
un brin de nostalgie.
L'échec d'une expé-
rience d'industrie su-
crière, les dégats de la
guerre 14 et de l'occu-
pation allemande,
la"société ébranlée" de
l'entre-deux-guerres
sont envisagés du point
de vue du militant en-
gagé dans la Jeunesse
Agricole Chrétienne,
matrice- de la
F.N.S.E.A. d'après 45.
Un livre intéressant,
de lecture aisée, et
illustré de belles pho-
tos anciennes.

* Robert LEGRAND,
La galerie des homo-
nymes, 1780-1840,
Abbeville, 1993, 133 p.

Chercheur infatiga-
ble, notre ami et socié-
taire abbevillois pour-
suit son oeuvre en
nous proposant un dic-
tionnaire de personna-
ges homonymes fran-
çais de l'époque 1780

-
1840.

* Pierre DESPOR-
TES, Philippe SAL-
VADORI, Mercuria-
le d'Amiens et de Pi-
cardie, fascicule II,
Noyon, 1592 -1625.
Université de Picardie,
Amiens 1994, 169 p.

Prolongeant le tra-
vail entrepris à propos
d'Amiens (fascicule 1

publié en 1991, pré-
senté par M. L. Pelus
dans notre N 47-48),
les auteurs publient et
exploitent cette source
essentielle pour l'his-
toire économique, so-
ciale et politique,
qu'est la statistique lo-
cale du prix des
grains, conservée dans
les A.D. Oise.

* Robert BERNET,
Carnet de Vol, Arcis-
sur-Aube, 1994, 150 p.,
100 F, préface de Jean
Hallade

L'auteur, formé par
l'aviation populaire en
1937, relate ses souve-
nirs de pilote et de ser-
gent-mitrailleur dans
la campagne de Fran-
ce de 39

-
40, qui le fit

combattre en Belgique
et dans le ciel picard.

Cette belle réédition
du livre paru en 1950,
augmentée de photos
et documents inédits,
peut être commandée
chez l'auteur, route de
Méry, 10700 POUAN-
LES-VALLEES.


